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Que signifient les désirs et les espérances de temps plus
heureux? Nous rendrons le temps meilleur si nous savons agir;
le travail n'a pas besoin de souhaits. Celui qui vit d'espérance
risque de mourir de faim.

Frankhln.

Ta destinée est dans tes mains, et c'est toi qui, en usant d'au-
jourd'hui, fais demain ce qu'il sera. Bien-être matériel, richesse,
civilisation, science, progrès moral, tout cela peut s'obtenir; mais
tout cela doit se gagner; car tout cela est une récompense, et
toute récompense suppose un effort.

Frédéric Passy.

L'excellence n'est jamais accordée à l'homme que comme
récompense du travail. . . Si vous avez de grands talents, le
travail les perfectionnera; si vous n'avez que des capacités mé-
diocres, le travail vous tiendra lieu de ce qui vous manque sous
ce rapport. Il n'est rien que l'énergie bien dirigée ne puisse
accomplir; il n'est rien qui se puisse accomplir sans elle.

Joshua Reynolds.

Les larmes les plus amères tarissent, grâce au travail; con-
solateur sérieux, il promet toujours moins qu'il ne donne; plaisir
sais pareil, il est encore le sel des autres plaisirs.

Legouvé.

Plus j'avance dans la carrière de la vie, plus je trouve le
travail nécessaire. Il devient à la longue le plus grand des
plaisirs et tient lieu de toutes les illusions qu'on a perdues.

Pierre Corneille.

Il n'y a rien qui déshonore dans un emploi qui contribue
sous quelque rapport au bien-être de ses semblables. C'est
l'esprit qu'on y porte qui en fait la grandeur ou la bassesse.

Blackie.
-o-

NOTE.-Les Petits Livres Bleus sont traduits au ministère de la
Santé.



COMMENT TENIR MAISON AU
CANADA

T ENIR maison constitue une occupation
de la plus haute importance. La ferme,
l'usine, le marché, le magasin, l'école,

-et nombre d'autres institutions établies,-
n'existent que pour seconder et secourir le

foyer domestique. Le foyer n'est pas créé pour
ces institutions, mais celles-ci n'ont de raison

d'être que pour celui-là. Estimez et rehaussez
vos fonctions. Tenir maison ne constitue pas
une sorte de tâche dont on doive chercher à se
débarrasser pour courir à autre chose. Bien au
contraire, c'est pour vous le travail quotidien,
c'est votre profession, c'est une source de joie,
de bien-être et d'utiles revenus, comme en con-
fère tout travail honnête et intelligent.

Nos mamans canadiennes n'échangeraient
sans doute contre aucun château, ce foyer où
tous ceux qu'elles aiment sont heureux et à
l'abri.

Laissons au prédicateur la chaire à laquelle
il a droit; laissons au roi son trône: les mères
ne les envient pas! Dans son petit royaume,
la maman est tout aussi puissante et tout aussi
populaire que ceux que nous venons de men-
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tionner. Bien plus, ni l'Eglise, ni l'Etat ne
pourraient continuer leur mission si les bons
foyers que les mamans créent et dirigent,
venaient à disparaître.

L'horaire

Rien de plus utile qu'un horaire. Dressez
une liste de vos travaux et lu temps requis pour
faire telle oi telle chose. Nos ménagères pas-
sent à peu près les trois quarts de leur temps
dains la cuisine ou dans le voisinage de la cul-
sine. N'est-ce pas trop? Efforçons-nous alors
de raccourcir le temps ainsi dépensé et, pour
cela, mettons en œuvre de meilleures méthodes

que celles employées jusqu'ici. Que la ménagère
dresse done une sorte d'horaire ou elle trouvera
inscrits le travail de chaque jour, les travaux
particuliers, le temps (lu repos, les moments
de loisir et de récréation. Par exemple, l'ho-
raire ou l'agenda indiquera les jours de marché,
etc. L'emploi de moyens de ce genre nous aide
à accomplir notre travail sans en éprouver trop
de fatigue; nous aide encore à ce que tout se
fasse en temps; à mettre de côté tout travail
qui n'est pas absolument nécessaire; enfin à
répartir notre temps d'une façon intelligente.
Avec un bon horaire on se trouve, pour ainsi
dire, protégé contre toute sensation de hâte et de



precjl)itationi iiRlue, et, ce qui est l1us imiportant,
o11 est aisi mioins tenté dle s'e priver siiim

(tes qIuelqules miinutes (lui, (le droit,, nous revienl-

iient pour resp)irer uieii e ldair pur,1' ]rell(re iiii

peu (le repos, lire quelques hignes et jouir dle
quelques loisirs. Il n'est pas seulleilielit sag<'Q

iiais il est léc(esstlire q11uuC ne lla<gre se repose

et se récrée (le teills eti tenil)s.

Troutefois, il ne faut rieni exagérer, et nuble
miaîtresse de imaisoi iC toit se faire l'esclave cie

soli horaire. Pour faire chmaqule chlose, il y a des5

mnoments plus avanitageux (lue d'autres.

Par exeimfl)e. le mieilleur temips dle niettoyer la

Cave, lortsqu(1e lion constate uni l)rus(ue
('laii<)enile]t (le temipératutre. Vous trouverez

alors que la cave est encore plus chaude qlue
vous n'auriez pu le croire.

Nettoyez au fur et à mesure

11lexiste toute une technique pour tenir une
Maison propre. En ceci conmne cei toutes choses,
mieux vaut p)réenir que guérir. Nettoyez a

mesure qîue vous passez ici ou là. Apprenez la

lechniique-c'est-à-dire la ininère rationnelle
de vous y prendcre. Uni bon entraînenient inuéna-

ger, de l'intelligence et l'application des inétho-

des notrrnes à la direction de la maison: voilà
quels sont les mieilleurs moyens d'empêcher le



gaspillage et de tenir une maison en excellent
état de propreté et d'hygiène. Que la maison
soit aussi humble qu'on la puisse supposer, si
l'âtre est pétillant, si le plancher est propre, si
les murs sont bien tapissés, s'il y a sur la fenêtre
un ou deux jolis bouquets, s'il y a pour quelques
sous de cretonne ou de mousseline finement dra-
pée aux croisées: on a là un tableau que plus
d'un artiste a placé parmi les idéals de l'huma-
nité.

Qu'est-ce qu'une bonne ménagère?

La ménagère qui tient bien sa maison a mille
chances de jouir d'une bonne santé, car elle sait
épargner ses forces et prévenir la fatigue. La
ménagère modèle connaît son travail et sait
comment s'y prendre pour mener toutes choses
à bonne fin (c'est-à-dire pour faire œuvre cons-
tante d'économie). Ses énergies physiques et
mentales, elles les fait tendre vers le meilleur
but. Jamais elle ne donne à ses propres incli-
nations préséance sur les droits des autres;
jamais non plus elle ne fait passer ses propres
droits avant ceux d'autrui. Chacun s'estime
heureux de lui prêter main-forte. Elle sait faire
la part de la fragilité humaine. Elle est toute
à tous et ne marchande l'équité à personne. dis-
tribuant à celui-ci ou à celle-là le travail oui



sied le mieux à chacun. La bonne ménagère
possède un endroit particulier, un coin dissimulé
où elle peut serrer certaines choses, certains

objets, jusqu'au moment où elle verra jour de

les utiliser pour, ensuite, les remettre à leur

place.
C'est en faisant oeuvre de tous ces moyens-

et de combien d'autres encore!-qu'une femme
de tête arrive à épargner du temps et du travail;
à utiliser toutes choses pour que rien ne se

perde; à tout faire en se basant sur certaines
lois définies; à avoir de l'ordre, du système et
des principes, au lieu d'agir à l'aventure ou à
l'aveuglette. Etre une bonne ménagère, c'est
donc agir partout et toujours avec prévoyance
et suivant un plan préalablement tracé. C'est
savoir réduire à néant les futilités qui nous

peuvent assaillir. C'est encore pouvoir circons-
crire ses heures de travail à des limites raison-
nables, ou avoir la notion qu'un repos est néces-
saire quand on se livre à un labeur assidu. Etre
une bonne ménagère, c'est agir avec diligence
et ponctualité; c'est être au courant des moyens
rapides e [-faciles; c'est savoir se servir des appa-
reils les mieux perfectionnés, afin d'épargner
son temps et ses forces. C'est faire en sorte que
tout soit à l'avenant. C'est comprendre que l'on
puisse travailler avec d'autres tout en se laissant
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aider. Encore serait-il juste d'affirmer que les
maris du vingtième siècle font plus pour les
gardiennes de leur foyer, que n'ont su faire les
maris du dix-neivièie siècle.

L'économie domestique et la science

Si l'on peut appliquer la science, c'est-à-dire
les connaissances humaines à I'économie domnes-
tique, on épargnera beaucoup d'énergie, beau-
coup de temps et beaucoup d'argent. Bien plus,
les travaux domestiques se feront sans heurt et,
à vrai dire, conne d'eux-mêmes.

M. Harrington Emerson cite douze principes
d'éconoinie domestique à base scientifique:

1. Le but à atteindre.-Quels sont les travaux
domestiques que vous voulez exécuter?

2. Le sens cownun.-Quels moyens allez-vous
employer pour les exécuter?

3. Les bons conseils.-Rechercherez-vous de
bons conseils et, surtout, les suivrez-
vous?

4. La discipline.-Vous sentez-vous de force a
vous guider tout d'abord vous-même? A
suivre les projets que vous vous êtes tra-
cés? A tendre vers votre idéal et à aider
aux autres à en faire autant?

n 924822



5. Eqluil.--Le soleil luit pour' tout le mond1(e.-

G. U n cc/i er ou yai e Feli e accessi -

b le' et oul Von1 peu t Itrouiver', I iMe eml

dîLvis, tous le'. retîseonenwlltý précis (lui

se rapp)]or'ten1t .1it temps où 0doiventt S'eflee-

111( r les tr'avaulx, aIt lat'g('it et a toutes

sortes <le questin 01111 IIt i i eisseutt lat vie

mîénagèr'e.

-Que(ls son<t ces' Iracu <<x.> I>olirqu<i, les

ELXailtitvi les îuîeiIleulVs mîoyenîs a mtettre

son ol)1etif.-Ii'availler dans11 les inv(il-

leitres conditions possib)les quant à ce qui

coincerne la lumière, lFair' pur1, la lhauteur

(le la tab)le (le cuisine, les ustensiles et les

mloyens dle s'en. servir.

S. Uit Jde plaît .- Qualité dlu taal a

leté requise. -Travail accomîpli suivanit
telles instructions four'nies ou tel plan

prédéterinéit.

9. Uitide conditions.-iieche'che (les condi-
tions les mioins comnplexes pour doter le

foyer et ceux qui le composenit d'une plus

granllde somme de bien-être.
9'335-3



10. Unité d'exécution.-Coninent s'y prendre

pour arriver aux meilleurs résultats.

11. Consigner par écrit les moyens fixes adoptés.
-Prendre note des meilleurs conseils
donnés et des moyens qui ont le mieux
réussi dans la pratique.

12. Recndement utile.--Récompense.-Appré-
cier à leur valeur les progrès accomplis,
tant pour ce qui vous concerne que pour
ce qui a trait aux autres. Se réjouir des
améliorations signalées. Récompenser
tout effort vers une plus grande perfec-
tion. Se rendre compte des bienfaits qui
découlent, pour soi et pour le prochain,
de toute tendance vers le mieux.

Voilà des principes qui ne manquent pas
d'être modernes et qui, représentant le dernier
mot du progrès, ont déjà démontré leur utilité.
Sans doute que nos mères ont vécu heureuses
avant la découverte de ces douze principes; mais
nous savons bien que nos chères mamans les
mettaient en pratique avant la lettre, soit dans
leurs travaux quotidiens, soit dans la direction
générale imprimée à leur foyer. Si vous agissez
d'après ces principes, vous vous rendrez bientôt
compte que vous aussi,-comme votre mère,-
vous pourrez facilement accomplir votre tâche



quotidienne. De tels moyens nous aident, en
nous donnant une plus grande quiétude et une

plus grande sérénité d'âme. Avec de tels appuis,
on est davantage convaincu que les mots faillite

et peur n'existent pas.

Le lundi matin

Pour mettre en lumière ce que nous venons

de dire, prenons le lundi matin. Etes-vous prête
à vous lever?

Règle générale, chacune préfère se coucher de

bonne heure le dimanche soir, ce qui constitue

une bonne avance pour le lundi matin.
Cela va sans dire, les enfants n'ont pas inan-

qué de ramasser leurs cahiers et leurs devoirs et
de les monter dans leur chambre après le travail
du samedi soir. S'ils sont sortis le dimanche
soir, ils ont, à leur retour, pendu eux-mêmes leur

pardessus, leur casquette et rangé en ordre tous
leurs autres vêtements. N'ont-ils pas, en effet,
pris ces habitudes d'excellente discipline depuis
qu'ils sont bambins? N'est-ce pas le père qui,
par son exemple, leur a enseigné quelle méthode
ils devaient suivre? C'est dire que les enfants
n'ont rien laissé traîner et que chaque chose est
à sa place le lundi matin. D'ailleurs, les autres
membres de la famille sont dans le même cas,
puisque le bon ordre est une des règles de la
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Maison. 'l'out le finondel est (lavis qu'il vaut
iHiCUex que les cliatssures soient propr'es Iuai(id

(>1 les serre la veille, afin d'être prêt à se chausser
le e(lm iii atin. Quand chacun s'occupe de
ces inleitîts details, (cla représenlte unle g)-rosse
econonime de temlps et aide a ré'partir eqilital)le-
ient le tr avail. L'orsqmî elle se renid à 'a, cuisinle

p)our p)réparer le déJeunier, la m1,aan a b)ien
autre chose 'à taire que de ramnasser ce qin appar-
tlieli t aU celui-ci ( u at celle-lit.

Les attributions de l'aînée

Lané, ui vient d'atteindre ses (douze ans,
a ns la table la veille et, suivant sa louable
habitude, a tout préparé, pour le déeier dlu
lendfeilaini. Voici la mlamnan qui ouvre sa fenê-
ire, Elle vient (le terinier sa toilette..
Toute pimipante, et p~ropre des piedls a la tête,
voyez-la (lui descend .. Il est sept heures,
Voilà donc la Journée (lui coinnenice sous les
plus heureux auspices!

Le menu de la semiaine

Quand arrive le vendredi, la mnanan dresse
son mnenu pour la semaine suivante. C'est ce
mienu qlue l'aînée suivra fidèlement. Or, comme
nlous venons de le mentiomner, elle a tout pré-
paré la veille, (le sorte que l'on est prêt à déjeu-



lier lorsque le papa dlescend(, (lest-aâ-dile v-ers le,

sept lieures et demnie. Enitre telllls, l'aînée I
pris Soin1 (Ili Petit eV'liip ll tiployer lun

terii'ie b)ien populire. L()l's 1 11 jae<inelille et

Jeanl étaienIt eiicot'e bébésC, le papa et la inanianl
se p)artageaient lat besogne, et lotit niarchait

jiirvileuel miît.L'e papa liaillait J ae ueil iV
Cep)enldant (Lue Jeani donnait i usqu a cce que -sa

mère en prît solin, savoir uqaenviron huit
heures etten.

Le ménage du matin

Flue fois; le (déjeuner terinié, il fauit s'occuîper
de dlesservir. On porte d'abord les alinments (,i

lieu coniveniable. Ensuite, on nettoie la vais-
selle et l'on dispose en un clin d'oeil les soucou-

pes,les tasses,les assiettes, etc., en (les p)iles sépa-
rées. S'il y a (ics assiettes graisseuses, on a soin,
avant (le les empiler, d'enlever le plus gros de
la graisse avec un journal, puis de brûler humiié-
diatemient ce papier souillé. De l'eau chiaude,
(lu savon, n palnier eli treillis métallique pour
le rinçage, une lavette bien propre et (le b)ons
linges de cuisine: voila tout ce (lu'il faut pour
se débarrasser de la vaisselle en quelques iniinu-
tes. A vrai dire, en moins d'une demni-hieure
tout est remis en place sur les tablettes. Pour
ce qui est de la poêle qui a servi à faire cuire le



bacon et les oeufs, c'est un ustensile léger et
facilement maniable. Aussi lorsqu'on a fait
égoutter la graisse dans un bol destiné à cette
fin, on essuie soigneusement la poêle avec un
morceau de papier qu'on a d'avance mis de côté
pour un tel usage. Après que l'on a desservi le
déjeuner, rien ne reste, si ce n'est les écales ou
coquilles d'oeufs que l'on a eu soin de glisser
dans un sac de papier pour les jeter aux poules
un peu plus tard; si ce n'est encore la couenne
du bacon que l'on a jetée dans la "marmite à
consommé" dont le mijotement vient à peine de
commencer le matin même; si ce n'est enfin les
feuilles de thé que l'on a rincées et placées dans
un récipient couvert, toutes prêtes à servir au
balayage des tapis et des carpettes.

Les lits

On s'occupe ensuite de faire les lits. Il faut
"brasser" les paillasses, comme on dit, voire
même retourner les matelas et ouvrir les fenê-
tres des chambres à coucher-tout en tenant
les portes closes si le froid est trop intense.
Quelques minutes plus tard, ouvrez les portes
et fermez les croisées. Tout est frais et propre
dans la pièce: l'air, le lit et les couvertures.
Quel spectacle d'intérieur plus attrayant que
celui d'un beau lit bien dressé et bien net! Il y



a tout un art à savoir faire un lit! Faites-vous

aider. Deux personnes font deux lits en beau-

coup moins de temps qu'une seule personne

occupée à faire un seul lit. Nombre de pas sont

épargnés quand on travaille à deux. Rien qui

paye mieux que le travail d'équipe.

Vases de chambre à coucher

Il peut arriver que, dans une chambre à cou-

cher, on ait des vases à nettoyer, tels que vases

de nuit, cuvettes ou bassins, pots à eau, etc. Au-

tant que possible, chaque personne devrait net-

toyer tel ou tel vase dont elle vient de se servir.

Quelques-uns de ces récipients peuvent avoir

besoin qu'on les ébouillante et qu'on les nettoie

une fois par semaine avec une brosse à long
manche. Tout ce travail devrait se faire avec

un minimum de dérangement. Par exemple,
pour monter l'eau nécessaire aux fins de la toi-

lette, on demandera à quelqu'un,-afin d'éviter

un voyage supplémentaire,-de monter le seau

chemin faisant. Toutefois, il faut espérer qu'a-

vant longtemps chaque maison canadienne aura
sa chambre de bains et ses cabinets d'aisances.
On ne peut jamais faire de dépense plus judi-
cieuse,-pour le bien-être de toute la famille,-
que d'installer dans la maison ces appareils
modernes.
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La plomberie

La plomberie de la chambre de bains ne doit

pas être installée entre les murs. Toute personne

qui se sert d'un bassin, d'une cuvette à laver les

mains, d'un bain ou de tout autre accessoire de

toilette, ne doit pas manquer de laisser l'objet

utilisé dans un parfait état (le propreté. Dès

que les enfants commencent à comprendre, on

doit leur enseigner à en agir ainsi. Avec du

savon et de l'eau chaude, on gardera propres

tous les accessoires de toilette. Iour ce qui est

des parties polies, on les frottera trois ou quatre

fois par semaine avec un linge sec si l'on veut

les maintenir en bon état. On ne doit jamais

se servir d'acides concentrés ni de poudres trop

rudes pour écurer les bains. En effet, ces

substances font plus de tort que de bien. Une

plomberie bien installée est encore ce qu'il y a

de moins cher à la longue. Les réparations sont

toujours coûteuses.

Programme de travail

Quel est le programme du lundi pour les tra-

vaux du ménage? On peut ainsi se tracer

d'avance des programmes, soit pour l'année, soit

pour une semaine ou pour une journée. Ces
projets ou programmes antérieurement arrêtés.

sont de la plus haute importance.
92335-4



Couture

Chaque saison a ses travaux particuliers.

L'hiver nous apportant plus de loisirs que toute

autre saison, surtout à la campagne, il s'ensuit

que c'est durant les longs mois rigoureux que
ion doit songer à faire la couture pour le prin-
temps et l'été. Le vêtement offre une impor-
tance capitale, tant au point de vue du confort

qu'en ce qui concerne le rang social et les tra-
vaux (le chacun. Encore ne faut-il pas oublier

que les tissus et autres marchandises (le pre-
mnière qulité-qui ne manquent jamais de don-
ner satisfaction-sont toujours, et de beaucoup,
ce qui revient le moins cher à la longue. Adres-
sez-vous a une couturière, à un marchand, à un
ami sur qui vous pouvez compter; à quelqu'un,
enfin, qui s'y connaît en ces sortes de choses, et
deinandez-ili (le vous expliquer continent on

s'y prend pour bien juger d'un tissu. On )peutt
acheter un peu partout d'excellents livres qui
traitent de ces questions de tissus et de coupe,
et ces manuels sont d'un grand secours. Pour

quelques sous, vous pouvez vous procurer des
patrons qui serviront à confectionner facilement
la plupart des vêtements dont vous avez besoin
pour vos enfants. Voilà encore une aide pré-
cieuse.



D'un autre cote, l'acha:ýt d'un11 bon costumne

tailleur constitue pour la unian une véritable
économiie TUn tel costume ne petit êtr'e conve-

nalemnt confectionné (hie si l'on a recours a

un homme du métier. On 1)euIt dire, toutefois,

qu'uni vêeelient (le ce genire "se paie par lui-
mon',tant il est (le longue duré(e et deý(xcelilnt

aspect. V\ous pouvez maintenant acheter des

confections, soit complets, soit robes. clans nomi-

bre (le boultiqlues (t maainsi51 mnodernes.

Ilien (ie plus1 agr'éab)le pourW uiRe iléliipre (Ile

dle Confectiounner dlu linge (le table et dît1 ling,,e

de maison. Un bon procedé consiste a dater et

a uîuîîîeéroter chiaqiue mnorceau (le liigt, ît fl('stii'C

qiu'on eii fait le mîarquage.

Mites

AV1ýZ-VoiS été eIuiUyè('é par les miiîtes, les

b-lattes, les cafards ou cancrelats? (Au Caniada,
on désigne souvent les N)attes eii se servant de

nliisme: coquet('les, uuie !9ltCratioll de cock-
roaches). Est-ce que les dermnestes ou les
athrtiène,, inisctes vulgairem tent aplpelés rn

ycurs (le tapis,-ou d'autres rongeurs vous in-
comnmodent' Vous savez sans doute que les
mnites pondent généralement leurs oeufs au m-ioisl
de mars. C'est donc alors le meilleur temps de

92335-41



battre les étoffes de laine, d'enlever la poussière

de tous les lainages et de les serrer en lieu sûr.

Le gros papier d'emballage constitue un excel-

lent moyen de protection, et mieux vaut mettre

deux enveloppes qu'une seule. Les vêtements

dont vous vous servez tous les jours sont passa-
blement à l'abri de ces dévastations. C'est au

linge dont on ne se sert pas que les mites s'atta-

quent, surtout si ce linge ou ces vêtements n'ont

pas été parfaitement nettoyés lors de leur mise
en caisse ou en garde-robe.

Il arrive quelquefois que d'autres insectes
sont également très nuisibles. Pour savoir com-
ment vous en débarrasser, écrivez au Collège
d'Agriculture le plus voisin ou encore à l'Ento-
mologiste fédéral, à Ottawa.

Marmelade

En février ou mars, voire même en décembre,
est à peu près le meilleur temps pour faire cette
délicieuse marmelade ce ménage, ce dessert si
prisé de tous. Vous pouvez ordinairement em-
prunter un coupe-oranges chez votre épicier; ou
bien-en coopération avec vos voisins-vous

pouvez acheter une de ces machines. Vous
n'aurez alors qu'à mettre en pratique le système



établi chez les fermiers, c'est-à-dire que l'ins-

trunent acheté en commun est utilisé à tour de

rôle.

Fromage de tête et galantine

Pour les mois d'hiver, nombre de viandes et

(le mets sont fort recherch&. Le fromage de

tête (au Canada, on emploi plus souvent l'ex-

pression "tête en fromage", et, en France: "fro-

mage de cochon") constitue l'un de ces mets

favoris. On peut en dire autant de la galantine

et des cretons. Consultez votre agenda, et

voyez ce que vous avez confectionné l'hiver

précédent.

Programme de la semaine

Le programme hebdomadaire est peut-être

celui qui comporte le plus d'utilité pour la ména-

gère. Chaque jour amène son contingent de

travaux routiniers-trois repas à préparer, l'en-

tretien des feux et le soin de la maison.

En moyenne, chaque repas représente deux

bonnes heures d'occupation: il faut apprêter les

mets, passer un certain temps à la table ét des-

servir. On a donc un total de six heures par

jour pour les repas. Voilà qui démontre à l'évi-

dence la nécessité d'une bonne administration



La porte de lafournaEc doit être libre de cendeea
Seicecimtographique du1 gjuve t caniwden,



ineilag2 te, et (l se Yripp1reIî e d1( e cult te

Joiirfle de huit heures qu'on doit, para1ît-il.
Seffi rcer. (li h pter.

Chauffage

lui ier, vous (leviez soig'Ieuseni)elt calculer

d'avanoe q1uelle sera la ieilleui'e iite{ Ina e à

suivre 1)011 alinieitei régulièremnt vos îomles

et vos founfaises. J'es1)re quel vous1 avez une

fourna ise. Nobizdn a eVlsee tt

So rte (le syst1ne sur1 lequel vouts vouts baserez

pour11 allumer vos app)areils de chauffage, pou~r

1s alîîiîeitei (le comnbustible, pour eîî1 Sortir les

cenrnles, et caera.

L'après-midi

Tous les travaux dlomestiqlues sauf, bien cii-

tendu, ceuix qu exige le repa~s (îI sou' clevrtieiit

être terini juis, si possible, quand la collationî ou

le goûter dui mtidi a pis fin, (hIe la vaisselle est

serrée et la maison eli 1)o1 ordre. Quand arrive

laprês-inidi, la manman et ses auxiliaires ne sont

l)is sans avoir besoin die certains loisirs. ('oînîne

on dit conmmunémnent, il faut donner à chacun

le temps de respirer. Si tous les membres de

la famille ne se gênent pias pour absorber chaque

mnute dIe temps libre dont puisse disposer la

mamnan, c'est évidemment mal reconnaître la



constance des services rendus. Et un tel man-

que de délicatesse serait encore plus condamna-

ble, ce nous semble, s'il violentait cette belle

tradition de famille qui veut que lorsque la
maman s'asseoit dans sa chambre ou dans le

coin favori de sa cuisine-un livre, un journal
ou une revue à la main-elle ne doive pas être
plus dérangée que lorsque le papa lit son journal
du soir.

Quand tout est à l'ordre dans la maison, la
ménagère se rend dans sa chambre et en ferme

soigneusement la porte. Après avoir enlevé son

tablier et sa robe, il est à souhaiter qu'elle

prenne un peu de repos, voire même qu'elle
fasse un petit somme. Rien de tel pour se con-

server jeune et forte. Ensuite la ménagère se

lave la figure et les mains, s'arrange les cheveux,
revêt sa toilette d'après-midi et s'asseoit pour
faire un bout de lecture ou pour coudre durant

quelques instants. Peut-être aussi profitera-t-
elle de ce laps de temps pour préparer le thé.
Vers cette heure-là, en effet, les enfants seront
revenus de l'école et tout disposés à donner un
coup de main à leur maman.

Le lavage de la vaisselle

Que chacun aide, à son tour, à laver la vais-
selle. Même cette corvée routinière peut être
accomplie sans trop de désagrément.



Toutefois, mettez de l'ordre, du système dans

cette besogne. Séparez les plats selon leur

catégorie respective. Achetez-vous trois petites

lavettes, spécialement destinées au lavage de la

vaisselle. Prenez-les de dimensions différentes,
et achetez-en une qui possède une brosse. Dans

votre main gauche, portez un gant de caout-

chouc. Vous savez sans doute que si vous tour-

nez à l'envers un gant qui recouvre la main

droite, vous avez un gant adaptable à la main

gauche. Conséquemment, une paire de gants
de caoutchouc peut vous durer longtemps. Faites

en sorte que l'eau que vous versez sur les plats

et les assiettes soit à peu près bouillante. N'ou-

bliez pas le savon. Une fois que vous avez bien

frotté et nettoyé un morceau de vaisselle avec la

lavette, servez-vous de celle-ci pour faire sortir

hors de l'eau un bord de l'assiette ou du plat

que vous venez de laver. Vous n'avez ensuite

qu'à prendre le plat ou l'assiette avec votre

main gauche, et le tour est joué. C'est dire

qu'en employant cette méthode, vous pouvez

laver la vaisselle sans vous mouiller un doigt.

Prenez une planchette en bois, percez-y trois

trous de diamètre convenable et vous aurez une

sorte de support pour vos trois lavettes. Vous

pouvez également vous munir de deux épingles
92335-5



ou pincesaà linge. Fixez-les à l'un (les bouts dui

supp)]ort. Voiis p)ossédlerez ainsi iii séchoir bu1-

pourse1)11 votre ganit <le caoutchouc. ( 'on-

servez vos torch.Iolls il, vaisselle cii aussi 1)01 état

(111<' Vos serviettes (le bain. Vouls pourrez ainsi

faire iliontre diiun orgueil tout aussi légitimne

pour11 ceux-lif queC 1)our celles-ci. Pour faire

sécher vos lîniges, tâchiez d'avoir un séchoir où

circulé un couranit de chaleur. Déterminez
(I avaneillloi de votre temps. 1n nie pet

Itrouver mneilleutre néihodc pour rend(re le tra-

v ail intéressant. Le travail d'é quipe offre de

n41ds avtaýitges.--Organiisez-vous donc pour

quie alé,par exemple, lave la vaisselle; pour

(Ille sa petite soeur tasse l'essuya ge, et pour que

tel :I'ir' enlfant s'oceupe dle serrer plats et
assiettes, etc., ainsi lavés et essuyés.-Lncore ne,'

doit-on p)is oublier qlue l'on trouve facilement

(buis le commnerce (i excellentes miacines à laver

la vaýisselle. Fera-t-on les, économies nécessaires

pour eii aclheter iine?
Au p)oint (le vue sanitaire et hygiénique le

lavage (le la vaisselle lie manque pas d'avoir son

imnportanice. Uin emloi judicieux et abondant

de l'eau chaudce et du savon aidera à tout con-

s erver eii bon état. Surveillez particulièrement

le lavage des tasses, des cuillères, des fourchettes



e't dje tous ,ý, 0111'C qets qu1e l(>1 p wte a la1 I a-

('1le. Eoillexdeux fo.is ces ol Hets s 51 qel-

(111111 de la famnille souiffre (1,1111 mnauvais nme

Quelques recommandations

I ue (lqý'l(t1' reei>iiiin111au:t iwi5suvte

l}OiiHO(I os(tre ultiles:

I . Faites installer lévier ài v( rei iie p(w

tee, et a5V-~' qu'i1 est assez profond(

pot r yiplacer' votrîe plat aàassle

2.Avez un égouttoir' (le chlaque ck>t dle leévier.

Emipilez la vaisselle à gauchICe t faites-la

('goutter il droite. I>our qu elle seclie plus1

la1 )idenuent, placez la vaisselle dlans un

panîier eii fil niétallique.

~3. Lavez votre vaiisselle en \-0115 tenIantasie

("'est une bonne1 pratique.

4. Qule votre amieà vaisselle soit l)laC'ee il

dIroite de leévier.

Machinisme moderne et travaux domestiques

Les journaux et les revues 110115 parlent tous

les jours d'un grand noi1llWe d'aal)Xreils inod(er-

nes, destinés à faciliter les travaux domestiques.

Nous avons en effet grand besoin cie c .es diverses

machines perfectionnées. Toutefois, il est bo)n

9A3.5-51



de ne pas trop se hâter dans l'achat des appareils
offerts en vente, et nous devons préalablement
nous assurer que nous pourrons les faire facile-
ment fonctionner. Il faut également se rendre
compte que l'appareil n'a rien de trop complexe
et qu'il n'aura pas besoin d'être constamment
réparé. Aux expositions d'automne, nous pou-
vons voir ces machines à l'œuvre et, quand nous
nous rendons en ville, nous n'avons qu'à visiter
les grands magasins pour y voir en montre mille
et un dispositifs inventés pour venir en aide à
la ménagère. L'outillage domestique doit être
à la fois simple, fort, durable, bien fabriqué,
encore que non dépourvu d'un certain aspect
esthétique. Quant à la ménagère intelligente,-
cela va sans dire,-elle ne demande pas mieux
que de s'adapter à tous ces moyens ingénieux,
destinés à faciliter sa tâche quotidienne.

Pour épargner du travail

Encore doit-on ajouter que la ménagère peut
épargner beaucoup de travail, de temps et
d'énergie sans avoir recours à tous ces appareils
modernes. Avec de la volonté, on vient à bout
de tout. Que votre mobilier de cuisine soit sim-
ple. N'achetez pas d'ustensiles trop difficiles à
nettoyer. Mettez des roulettes ou des sabots à
votre table; servez-vous de votre voiturette pour
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traflsl)(rter Votre vaisselle (le la culisinle aâ la
salle à mïanger, et vicCer.a Vous vous é'par-
gucerez aIinsi beaucoup de travail. Repartisselz
b)ien votre temips. Ne faites pas (le voyages
inutiles et, (tuile iaçoii genera-,le, qu'un î)el (de
reflexion vous au I e à méînager vos (elilarcli es.
Il existe toujours tune Ineilleure ;;îan 1ère dle faire
son travail, quelque simîple que celui-ci puisse
Paraître. rTout bruit inutile est un signe (le

n)al(llmistati l iagere. Mettez une
goutte d'hulile sur telle chiarnîière qlui crie. Inîutile
d'ajouter que nulle maîtresse (le maison ne doit
faire elle-m&unii-e tel ou tel. travail qu'un autre
membre (le la famille p)eut exécuter à sa place.

L'installation d'un système de distribution
(l'eau potab)le est aujourd'hui une nécessité dans
nos habit ationîs rurales. Tout ce qui peuit servir
a économiser votre temps et vos énergies,-de-
puis le batteur d'oeufs jusqu'à la glacière et à
l'autocuiseur,-constitue un boii placement.
Sans doute que tout cela est une question d'ar-
genit, encore qu'aucunes sonnmes fabulleuses lie
soienit reqluises p~our bien s'outiller. Le docteur
Otis, du Wisconsin, a dressé des statistiques qui
(émnontrent que les fermes rapportent plutôt
selon la proportion des capitaux engagés dans
leur outillage, que dans les sommes affectées à
l'achat d'une plus grande superficie agraire.



Qiuant a Ce qui conIcerneC nos hiabitationls elles-
imenotre argent nce peut &trc mieux place

(111je dans tout ce qui peut coiit ribiier àî leur iel

leur amnénagement.

Le foyer rural

Au (hînlada, nous1 jouissonis (le lînîpllortanlt pri-
vilège (le posséder une pop)ulatioHi rurale plus
nomb)reuse que la population urbaie.(oîsé
(1uelinuent, il est (le la plus haýute illl)ortalice
que ceux qui se trouvent mêlés tux affaires 1)11-

bliques ne perdlent Jamais de vue le foyer rural.
Les appareils (lestie à faciliter les travaux

dotiestiques et it amiolindriir I effort, sont tout
piarticulièremnent utiles et necessaiîres sur- les
ferm les..

Pas de travail extérieur

Surp les fermes Can a(iel les les nu1etx exp)loi-
tées, il est dle règle,-depuis unie génération au
inoins,-que la maman ou la mnénagère ne doive
executer aucun travail eii dehlors de la maison,
comme, par exemple, la traite dles vaches. Aui-
jourd'hui, on~ apporte le lait à la fermière. La
inclue pratique est suivie pour ce qui concerne
les légumes. En effet, quelqu'un se rend au
jardin et en rapporte ce que li demande la
miénagi-ère. Peut-être qule Celle-ci*, lorsqu'il



s'agira de la direction du poulailler,-préférera
avoir la haute main sur toutes choses; mais
même pour ce qui concerne l'aviculture, le grand
garçon et la grande fille aimeront à aider leur
maman.

L'importance de l'aviculture croît chaque jour
davantage. Herbert Quick déclarait récenuent
que, aux Etats-Unis, les produits de la basse-
cour dépassent en valeur la récolte du blé; et il
ajoutait que les neuf dixièmes des produits avi-
coles étaient fournis par les fermières. Rien de
plus intéressant, à vrai dire, que le soin des
volailles.

Les travaux de la semaine

Qu'on nous permette de formuler ici quel-
ques conseils se rapportant au point de vue
domestique, sanitaire et énergétique des travaux
hebdomadaires du ménage.

Lundi-Lavage.

Mardi-Repassage.

Mercredi-Cuisson du pain, etc.

Jeudi-Ravaudage et couture.

Vendredi-Balayage.

Samedi--Nettoyage, cuisson du pain, etc.



Lavage

. Il va sans dire que les jours de lavage, la pré-

paration et le service des repas doivent être-

plus qu'à l'ordinaire encore-simples et som-

maires. En effet, il faut que les autres soins du

ménage cèdent le pas au travail particulier que
l'on se propose d'effectuer ces jours-là.

De la viande froide, des pommes de terre

chaudes et un bon pâté ou une excellente tarte,

peuvent constituer un goûter très convenable

pour un jour de lavage.

Déterminez d'avance l'emploi de votre temps.
Vous ne sauriez croire combien l'application
d'un tel procédé rendra votre travail plus inté-

ressant et plus intelligent. Fixez également
l'horaire de vos travaux coutumiers. Dites, par

exemple: "il me faut consacrer tant de minutes

ou tant d'heures à l'exécution de telle ou telle

besogne". Si l'on commence de bonne heure;

si en outre on a antérieurement calculé comment
on s'y prendra pour effectuer tel travail; si, en

un mot, on a de la méthode, le problème du

lavage deviendra manifestement un problème

des plus faciles. Faites d'abord en sorte que

toutes choses soient prêtes. Mettez le linge sale

-que vous aurez assorti le samedi soir-dans
de bons cuviers. Frottez les endroits maculés et
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Iý ellaces avec du sali1 et, ava umt dle vous ret j-

rer, le (lima ne)(lle soir, Versez (le l'eau sur le linge

que \,u 015 offiez faire tremper. Une telle pra-

tijque vous sera (1,1111 grand( secursl' si le flige est

fortet îîent Doule autre pat1' si u possée(lz

UneW mach 111e là lav\er. V-ous n ave.(z gue1re b esoinl

(le faire préal ab lem enut t rem per N( tîe lingve.

Préparation

Il est enutend(u que v-ous (leviez .1lVoir sous la

JMain v'os cuiviers, v-os ficIlis (p)ince(s ou épin-

gles à linge) et (le bonnes Cordes il lingec tous

accessoires (jli <loiV'1t ('tre tenus biieni propres

et en bonne et (Ile place p)our vous Pli servir au

b)esoin. Lai b ouilloire oit lessiveuse doit toujours

être bien seclie et, bien nette. Achetez du bon

savon à lessive et, si vous le pou1vez, achetez

votre savon à la boîte. Vous en aurez ainisi p)our

trois ou q1uatre mois, voire mîuiuie un au. Peut-

être préférerez-vous fabriquer voltS-luene votre

savon? Les ind(icationis que vous trouvez nurpri-

inées sur chaque boîte de lsiecaustique, sont

ordlinairement les meilleures il suivre. D)'excel-

lentes méthodes concernant la fabrication du

savon ont été publiées par le Bureau prineipal*

die la Commission clEtablissenient des soldats.

Suivent les meilleurs procédés indiqués:

*Mmcr Jeau Miilruw, directrice



Savon fabriqué avec les dégraissis de
viande

Mettez de côté tous les dégraissis qui provien-
nent des diverses viandes utilisées, et accumulez
environ six livres pesant (le ces matières grasses.
Vous aurez ainsi-en vous servant d'une boîte
de lessive caustique--de quoi faire quinze pains
de savon dur, lequel savon est inestimable pour
la toilette, de même qu'il est excellent pour le
lavage des tissus délicats et des dentelles
légères.

Clarifiez les dégraissis avant de les mettre à
part, et coulez-les de nouveau préalablement à
leur contact avec la lessive. Videz celle-ci dans
une pinte d'eau, qui deviendra plus chaude à
mesure que s'opérera la solution de la soude.

Faites chauffer la substance grasse jusqu'à ce
qu'elle soit fondue et tiède. Versez ensuite
la lessive et l'eau graduellement, ne cessant
d'agiter. Vous continuez de tenir la masse en
mouvement jusqu'à ce qu'elle épaississe et pré-
sente une apparence légèrement pâteuse. Jetez
ce mélange dans une lèchefrite ou tout autre
récipient approprié, au fond duquel vous aurez
préalablement placé un papier. Avant que cette
masse durcisse, coupez-la en pains, en morceaux



Uin évier profond est très utile dans une cuisine
Servie cinmatographiqu au gouvernement canadin
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OU 111 brl iquies d'liie dlimiension (le dieux pue
et deili par cinq, et (11un pouce et (demi d'épais-
seuil.

DIlias la province dle Québec, chacunt sait que
l'onl fabinque ordinlairetiint le savoni aui mo(,yenI

(te toutes sortes (le déchCets, restes et (tritus de
via nde. (C'est lal iliîe excelilnte iliCtIiO(e et qlui
lic ilailquera assurément pas (telre plus econio-
Ini(le que le procédé ci-dessus (lecrit-où seule
la graisse qui (OlIe (de la vianide est utilisée.

Fabrication du savon

SAVON DE MENAUF

Une b oîte die lessive d'unie livre dissoute (tans
~3 chopiiies dl'eau froide; 5 livres (le graisse foni-
duc; 1i2- cuillerée a soupe (le borax ; 1) taïsse d'ami-
iiionia(lue. Quand la lessive a refroidi, ajoutez-
la aux sub)stanlces grasses. Brassez J1usqu'à ce
que le tout devienne eî1aîs comme (lu miel. Videz
dans (les boÎtes doublées (te p~apier huilé ou ciré.
Laissez refroidir.

sAVONý D)E NAI>,'ýHTE

Deux tasses (le graisse fondue; 4 cuillerées à
soupe de lessive caustique. Faites dissoudre
dans une tasse et trois quarts d'eau. Ajoutez 1
once et demie (te pétrole; 2 cuillerées à soupe (te
soudie à laver dissoute dans 3 cuillerées à soupe



d'eauO. A la grabse ('lhuliil et toIliue, ajoutez

la lessive (asIlle In'alal )Illeut uîîelaîgee

leait et r'efr'oidlie àa hi1îi11(ý tempél)rature quie

la gr stlee asse'. Bat te(z parfa itemen t jus-

qu'à cons1istance(t de mtiel (li de îîîayonîîîase.

Aj outez le méelanige de péi î e et de soin e et

battez enc(ore (duirant quelquie., miuttes. Vidb ez

[ails (tes bîte ('5 loti )es de toil e al f-oliig<',

humidute, ou1 encore tlouleS de papier h uilé.

Laiss~ez rep)oser jusqu'à duircissemnt Comuplet.

SAVO)N DE MARHSEILLE, i:N( oui, APPI,'I'EsxO

BLANC OI SA\VO)N DFE CASTI<FLLE

Deux Lisses d'huile d'olive; 4 euillerées ài

soupe)( de soude Caulstiqule dtissoute (tans un peu

moins (1111e denu-tasse d'eau. _Mélangez bien

les (deux ingrédients lorsqu'ils sont froids, (et

agitez jusquà ce, (que le tout ressemble à de la

crème d'érable. Videz dans des boites, etc.

NOTE,. On lpeuit se serIvir '(hluile (le coton

et, d'huile (I olive - n parties égales (tdans la

fabrication (lu savon de( M\arseille. On a ainsi

uni savoni qui r'evienit moins1 chler. Coupez le

savon en morceaux, pains on b)riques de' limIeli-

sioli conlvenable, et laissez-le sécher sr(e

tablettes ou des planches passablement élevées.

Ainsi desséché, le savon (lure beaucoup plus

longtemps). Découpez le savon eni menus co-



peaux, et jetez ces minces fragments dans votre
cuvier d'eau bouillante, quelques minutes avant
(le commencer à laver.

Triage du linge

Le jour du lavage, il faut allumer le poêle
(le bonne heure. I'ailleurs on a dû prendre la
précaution de trier le linge la veille et de faire
tremper les morceaux qui nécessitaient une telle
opération. Pour le triage on peut procéder
comme suit:

1. Lainages.
2. Indienne, guingan, calicot, toile et coton

imprimés, tissus colorés.
3. Linge de table.
4. Linge de corps, chemises, etc., en coton ou

en toile, et linge de lit, draps, etc.
5. Serviettes fines et de bonne qualité.
6. Serviettes plus grossières, linges à épous-

seter, torchons, etc.

Trempage

On ne doit pas faire tremper les lainages et
les indiennes. Il vaut mieux, la veille du lavage,
soumettre' le linge blanc à l'immersion. Les
manchettes et poignets souillés doivent être
bien savonnés avant le trempage. Tout
d'abord, on lave les étoffes ou tissus de laine



dans de la mousse ou écume de savon. Pour cette

opération, l'eau devra être suffisamment chaude

et l'on fera usage d'au moins deux eaux diffé-

rentes avant de rincer. Les lainages doivent

être lavés avec grand soin, et on doit les agiter

de haut en bas dans l'eau de blanchissage. Ne

lavez jamais de la laine dans de l'eau très

chaude. Ne tordez pas le linge, mais débarras-

sez-le plutôt de l'eau qu'il contient en le coin-

primant au moyen (le l'essoreuse. Employez

toujours la meilleure qualité de savon et faites

en sorte que votre eau de blanchissage soit bien

chaude. Si la chose est possible, faites que le

séchage s'effectue en plein air.

Autres conseils

On ne doit pas faire tremper les flanelles, mais

toujours les laver dans l'eau tiède et les rincer

aussi souvent que nécessaire. Rappelez-vous

quel désastre ce fut pour cette jeune femme

nouvellement arrivée au Canada, et qui avait

fait bouillir toutes les flanelles de la famille!

Comme bien l'on pense, les flanelles rétrécirent

tellement qu'elles furent complètement abîmées

et qu'on ne put jamais derechef les utiliser.

Cette seule erreur coûta à ces nouveaux citoyens

canadiens une bonne cinquantaine de piastres,
tout au moins. Or, nous avons résolu que sem-



I )lal le cal fastl 1)h i e >se re-é1)eèt e 1ai 1 t 1 lu11s 111
(aîlsi nos eon'eý(ils ilou\ ieIît comlpter pom'1
(lI(techose. ( '(Ststi (laiae ('anaidjei et

silt clUt(je ( 'atlinlieilîîe, c'est sur v aouS quie
i'('OlHibe le dlevo)ir (le \'(>llS aSisIel' si t <'s nit-
\'e(I i toyei (, t i vietillienit die seýtalIi d ](ai)s

vo tre vosiag , savenit il quoi S'cri tenir à ce
sLj et. (e sera le mioyeni dév iter la repe)(titioi (le
semlblables ('lteep.Sans exagérer, cette
histoire de flatiel es ruiniées a assoî ubri, de,~
alicVes luaitle canton ou s'etait (deroulée le
1)Cth (ir 1, do>ncl lue noir flOS enons de
mlet Ire sous vos yeux!

On i lave elîsuite et Fon frotte soigneusemuenlt
les t issus colores. Pour cette opéerationi o1 peut
se ser-vi t de SavotI et d'eauI chaude, iais nion (le
cihbona.te nieutre (le soude (on (lit enicore soude
brute, sel die soude, cristaux de soutde, soude à
laver). Rincez bietn, (et servez-vous d'unii peu
(le sel clatis l'eau (le rincage. Jetez (le nouveau
uni coup dSoil sur le linge, afin cie constater s'il
reste encore des taches. Le linge blanc doit
bouillir tit moins vingt minutes. On1 le rince
enssuite (laits cle l'eau froide et on le passe au
bleu. J'ose espérer que vous possédez une esso-
reuse ou un tordoir (on dit abusivement: un
torcleur ou une torcdeuse). Ces sortes d'appa-
reils sont, eii effet aussi indispensables que les
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machines à coudre, que les faucheuses ou les
moissonneuses. Sachons économiser pour l'achat
d'une essoreuse et, plus tard, d'une machine à
laver.

Etendage et séchage

Quelqu'un aura-t-il la complaisance d'aller
étendre le linge pour vous? Toutefois, s'il faut
que vous entrepreniez vous-même cette corvée,
attendez que vous soyez rafraîchie. Si j'étais
de vous, quand le lavage est fini, j'irais me
reposer durant quelques minutes, ayant bien
soin de rme couvrir avec une bonne couverture.
Je resterais ainsi au lit jusqu'au moment où je
me sentirais bien reposée, moins accablée (le
chaleur et tout à fait confortable. Si vous devez
etendre du linge en hiver, revêtez un chandail
nu un tricot, ou encore un bon gilet de laine;
mettez des gants ou des mitaines, de même
qu'une coiffure laineuse et chaude. N'oubliez
pas non plus de mettre une seconde paire de
bas et des pardessus ou caoutchoucs. Ces vête-
ments sont, au point de vue hygiénique, les plus
importants de tous. Sortez ensuite pour faire
l'étendage du linge. Le soleil et le vent se char-
geront de compléter votre travail. Rien ne rend
le linge plus blanc qu'un bon séchage au soleil.
Vous pouvez peut-être, durant la saison froide,



installer un séchoir dans le grenier. Rien n'est

plus commode. Pensez à vous munir d'un

séchoir quand vous tracerez le plan de votre

future maison. Une corde à linge a contrepoids,
dlans le genre (le la corde à linge "Yorkshire",
est à peu près ce qu'il y a de mieux. En effet,
un tel dispositif épargiie à la ménagère l'ennui
et la fatigue de s'étirer et de s'étendre inutile-
ment les bras.

La machine à laver

Dans le commerce, on trouve présentement
d'excellentes machines à laver. Faites un peu
d'épargne pour vous procurer un de ces appa-
reils. Ils valent à tout le moins le prix qu'ils
coûtent. Si vous avez l'électricité à la maison,
calculez si une laveuse actionnée par l'énergie
électrique ne se "paierait pas par elle-même".

Une machine à laver est d'un grand secours
dans les travaux du ménage. Les laveuses à
l'électricité sont très prisées par les ménagères
qui s'en servent. Toutefois, il existe-à des prix
très abordables-nombre ('autres modèles de
machines à laver. L'un des principaux avan-
tages que comporte l'emploi d'une laveuse
mécanique, c'est que par ce procédé on peut
bénéficier de ce que l'on a accoutumé d'appeler
le travail d'équipe. Si le papa ou le fils aîné



accusent certaines disposit ions à mnettre en
branle la muachine a laver, et si vous avez seule-
ment une aide 51))letaren deux heures
tout au plus votre linge sera lave.

Le contrat

Rè gle générale, le iîat n sembi le être le temphs
le plu pr )1op)ice pour mnettre la b~ouilloir'e oui
lessiveuse au feu. D)'mitres persoiîîîe-- lpréferent
VOlulIne(r cette opér'ation Juste après la cuisson,
dlu déejeunler. Quoi qu'il en) Soit, lu n I ve (aa
(lie. qlue nous connaissons-et (lui s'est acheté
îune laveuse pirce qu'il n'avait pas liîntent ion
(letre contraint à passer ses Jours clans une
niiisoi dle r'apport, ou à perdre les joies réelles
qtue pr'ocure le foyer (loin estiqu tecoi iiinene à
remplir sa part de ('ntrai le lundi après-midi
vers cinq heures et qîuart, iprès so11 retour dui
bureau. J)e bonne heure, le mardi matin, sa
femme lin il l'ent(reprise dui lavage, et les voi-
sinles de cette ménagère indlustriîeuse ne sont pas
sans la féliciter de pouvoir se débarrasser si vile
(le sa besogne.

La prmincipale chose dont on doive se r'appeler,
quandl il s'agit de se serviir d'une m-rachine à
laver, c'est que le triage du linge (voir ci-
dessus) doit être fait avec soin et suivant une
miéthodie rigoureuse.



Mettez ensemble les tissus colorés. S'il arri-

vait qu~e certains morceaux (le linge tussen)t
excessiveilent souillés, fiaites-eul un anssi-pé
(1a1. 1.e -griis" ct le linge usagéc doivent être

1)1acés séparé] ueo t. Quant aux t issus gossiers,
niettez-les (talus iiue catégor'ie al part, et sép)arez

eoaleineuit votre linge fin (les autres variétés.
Apres avoir 1)o1té tel vetellielit oui sous-vête-

muent eii Ilaiiellette iieiiv(, fai tes lïueil treuiu1per ce

oreuavant de le met tre avec le reste. Vous

réuissirez insi , ei1u faire So)t r ti n Ipi}I-ý.

Le jour du lavage

Si le lllllli est un jouir de philo et (le teiiipite,
remlettez, 51I >osM le lavage au len(leuiniu.
Tachez de touJours fire (l, sorte qu'au moins
les lainages et les tissus colorés p)uissent sécher

le jouir (lu lavage. l'our. ce qlui est dui "bldanc'",
vous pouvez attendre att lendemain pour le fairle

seécher, s'il fait trop mauvais le jour mêmue.

Tâchez de vous arranger de façon iL laver (IL
bonne heure dans la journéôe. N'oubliez pa~s (le

bien faire aérer la maison, afin d'en chiasser les

odleurs désagréables.

Planchers ou parquets

Si la maison que l'on habite, possède des
planchers polis ou cirés, le balayage d'un tel



intérieur n'est que l'affaire d'un instant et ne
réclame qu'une très faible dépense d'énergie.
Un parquet en bois dur revient plus cher au
début, mais vaut amplement l'argent qu'il coûte,
puisque sur un parquet <le ce genre, les égrati-
gnures et les marques ne sont guère visibles, et
qu'avec un peu de soin un tel plancher paraît

4 toujours propre. Que le parquet soit de bois
dur ou de bois tendre, l'un des points les plus
importants, c'est le degré d'habileté que l'on
déploie dans l'assemblage des planches, de même
que le soin plus ou moins minutieux que l'on
prend à effectuer cet assemblage. Il faut en
outre ne rien négliger du côté de la préparation
du bois. En effet, le bois employé doit être bien
sec, bien assorti et bien assemblé. Chaque
planche doit être parfaitement ajustée, d'un
côté comme de l'autre, de même qu'en dessous
de la plinthe. Une fois que le plancher est
soigneusement et solidement posé, on fera bien
de teindre le bois en brun clair ou demi-brun.
Faites ensuite bien cirer le parquet par le
menuisier qui l'a assemblé, et ayez soin de
n'employer que de la cire de toute première
qualité. Un plancher neuf doit être ciré au
moins trois fois, avant qu'on puisse dire qu'il a
reçu le dernier fini. Subséquemment, chaque
fois que le besoin s'en fait sentir, un tel parquet



peut cire très facilemenit etitreteiu et èpolissetè.

Onl petit, al cet effet, se serxit le éplouIsset te,
('lta vadlroulille' (11111 balai (de cr'i ll oit (1Inn1

11nll ltge. i )ans la sui te, il suffit de cirer le

p)arqIuet une 0o1 deux fois parl mois, ei Ise serlvanlt
(11111e faible quiattité (le cire, mlais (lu ou a soill
de bien appliquer. Le cirag'e p)eut se faire àl
main, avec un llinge ilpoiru' ou encore au1 i noyenl
d'un lourd'( polissoir', munifl d'un1 long Ilanchle.

La cire i uettoie, tout eu1 p)olissant. Ne mouillez
. ii parquet ciré'. 'S'il arrive, par accidet 

que (le eau tombile sur' le planicler, asséchez
nindiai(Iteliient celui -ci. ( )n peuit facilement
enlever les tachies ou souillures en se servant de
gazolinie. Le lavage il la brosse dure fendille le
bois et abrège sa durée. La cire le préserve
excellemmnenit et pour un tempjs indefini.

Certaines p)ersonnes huilent maintenant leurs
planchers en bois dur-les saturant tout d'abord
avec de J 'huile et les imbibant ensuite, uiîme fois
par selm me, avec un mélange oléagineux.

Planchers ou parquets en bois tendre

'Tout comme les p)lanchers eii bois dur, les
p)lanchers ou parquets eni bois tendre peuvent
être teints, cirés et polis. Toutefois, ceux-ci
sont loini d'avoir l'apparence des planchers de
bois dur, et les marques qu'on peut y faire sontt



toujours plus ou moins visibles. On peut don-
ner deux ou trois couches de peinture grossière
au plancher en bois tendre construit dans la
cuisine. Il faut néanmoins donner à cette
peinture le temps de sécher parfaitement. Une
fois que tout est bien sec, on peut cirer le par-
quet en suivant la même méthode que ci-dessus
décrite. Il faut dire, cependant, qu'un tel pro-
cédé de peinturage revient presque aussi cher
que le linoléum.

Linoléum

Pour la cuisine et la chambre de toilette, le
linoléum constitue le meilleur matériel dont on
puisse se servir pour couvrir les planchers. Il
faut que le linoléum soit bien posé, de préfé-
rence par celui qui l'a vendu. Faites en sorte
que le linoléum soit soigneusement ajusté en
dessous de la plinthe, et que les joints de réunion
soient parfaitement collés, afin qu'aucune hu-
midité ne puisse pénétrer en dessous. Le vrai
linoléum coûte trois fois plus cher qu'un tapis
ordinaire de toile cirée, c'est-à-dire qu'une imi-
tation de linoléum, mais le produit de bonne
qualité est toujours moins onéreux à la longue,
car il dure trois fois plus longtemps qu'une
marchandise inférieure. Rien de plus facile à
laver et à entretenir qu'un linoléum. On n'a



pas besoin de le laver au torchon ni à la brosse

dure. Si à un plancher couvert d'un linoléum

on donne une couche de gomme laque environ

une fois par année, le linoléum paraîtra mieux

et sa durée sera considérablement prolongée.

Lorsque vous nettoyez ou polissez le linoléum,
servez-vous d'une vadrouille de corde anti-

poussiéreuse imbibée d'huile. On peut égale-
ment cirer un linoléum, tout comme s'il s'agis-
sait d'un parquet en bois.

Le jour du balayage

Quand la ménagère fait son balayage, elle
doit se couvrir la tête d'un bonnet (le coton ou

de toile afin de protéger convenablement sa

chevelure. En outre, elle doit revêtir une robe

appropriée, mettre un bon tablier et des gants
de ménage.

1. Enlevez tous les tapis de table, les carpettes
et autres tapis. Secouez bien tous ces tapis en

plein air et, si le temps est favorable, étendez-
les sur la corde à linge.

2. Ouvrez le haut des fenêtres et des croisées.

3. Mettez les pièces du petit mobilier sur la
table, le sofa ou le lit, et recouvrez les meubles

d'une housse ou d'un drap qui les protégera



contre la, poussière. Placez les meubles au
centre de la pièce à balayer, et recouvrez-les
soigneusement.

4. Enlevez la poussière qui gît sur le plan-
cher. Conunencez à balayer dans le coin le plus
éloignél de la porte. Balayez tout d'abord les
côtés de la pièce ou (le la chambre, puis remettez
les mleubles en place et balayez le centre de
l'appartement.

S'il y a (les tapis, étendez dessus des feuilles
de thé afin d'empêcher le soulèvement de la
poussière. Accordez une attention particulière
aux coins de la pièce. Balayez dans le sens du
tapis. Maniez votre balai plutôt à petits coups.
Ramassez souvent la poussière dans une pelle
à poussière (on dit communément un porte-
ordures) ; vous épargnerez ainsi beaucoup de
travail inutile. Lorsque toute la poussière a été
balayée, jetez-la au feu.

Une balayeuse automatique ou pneumatique
(on (lit encore une balayeuse par le vide) peut
rendre des services signalés. Voilà justement
un appareil pour lachat duquel nous devrions
économiser.

Époussetage

Attendez que la poussière s'immobilise. Levez
alors les housses ou draps par les coins; portez-



les dehors, secouez-en la poussière, pliez-les et

remettez-les en leur lieu et place.

Munissez-vous (le deux époussettes, dont l'une

sera douce et légèremIeWnt imbibée le vernis à

meubles. Dépoussiérez les ornements, c'est-à-

dire les objets décoratifs accessoires, coninie les

cadres, les bibelots, etc. Faites de même pour

les appuis des fenêtres. Servez-vous en prenner

lieu de l'époussette moite, puis de l'autre. Ou

encore maniez une époussette de la main droite,

et l'autre, de la main gauche. Déposez sur un

journal la poussière qui s'attache l l'époussette,

et jetez ensuite au feu ce journal et son contenu.

Finissez de polir vos meubles au moyen (le

deux époussettes sèches-que vous tenez une

dans chaque main-et disposez tout en ordre

dans la pièce. C'est avec des tabliers usagés

et de vieilles robes d'indienne que l'on confec-

tionne les meilleures époussettes.

Lavage au torchon ou à la brosse dure

Au Canada on doit tâcher de s'arranger de

façon à se servir le moins possible du torchon et

de la brosse dure pour le nettoyage des parquets.

En effet, si chacun s'efforce d'acheter du lino-

léumu ou quelque autre matériel analogue pour

couvrir les planchers, on pourra facilement les

laver avec une vadrouille imbibée d'huile. On
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pourrait encore ajouter que le maniement de la

vadrouille de corde constitue plutôt un exercice

salutaire, au point de vue de la santé et de l'en-

tretien des forces. Si toutefois on est obligé de

laver les planchers au torchon, on aura soin

d'acheter un seau muni d'une sorte (le tordoir

mécanique. Il faut également avoir un bon

torchon-que ce torchon soit libre ou fixé à un

manche, tout comme dans la vadrouille de

corde-et abondance d'eau chaude et de savon.

Lorsque vous ne pouvez plus voir au fond du

seau, il est temps de changer d'eau. Le tordoir

fait sortir l'eau de votre torchon. Empruntez

au plombier sa méthode, et sachez trouver quel-

qu'un pour vous servir d'aide lorsque vous lavez

avec une vadrouille-torchon, c'est-à-dire avec

un torchon fixé au bout d'un manche.

Si vous nettoyez le plancher avec une brosse

dure, vous devez faire usage d'une sorte de cous-

sinet ou de tampon épais que vous placez sous

vos genoux et qui sert à les protéger. Com-
mencez par l'angle de la pièce le plus éloigné de

la porte et brossez ou frottez par devers vous,
c'est-à-dire en reculant.

La besogne du samedi

La besogne du samedi offre un intérêt tout
particulier. Le demi-congé hebdomadaire du



SaImedi vous aide à vous debarrasser du travail
du matin. C'est le jour par excellence pour
faire le nettoyage (le la cuisine, et certaines
autres petites besognes routinières. Ne craignez
pas (le vous faire aider par votre mari, de
même que par les grands cousins, les oncles et
les tantes. En suivant cette méthode, vous
vous ineIîagerez un di1manclle (le tranquillité et
de repos, et chaque membre de la famille pourra
Jouir ainsi de tout le biein-tre possible.

Récréation

Dians tous les prograunmes de travaux que
I'on pourra tracer-qu'il s'agisse de la besogne
quotidienne, hebdomadaire ou annuelle-il faut
faire la part des amusements, de la récréation
et des jeux. Ne tardez pas à mettre cette règle
en pratique. Accordez-vous un petit plaisir
chaque semaine, et faites en sorte que chaque
jour vous apporte son rayon de joie. Quand
vient l'heure du crépuscule, quand là-bas, à
l'horizon, flottent entre le ciel et la terre mille
teintes féeriques, il n'en coûte rien de faire un
bout de promenade et d'aller admirer la splen-
deur du soleil couchant.

Votre mari appartient-il à quelque équipe de
jeu ou à quelque club sportif? Allez encou-
rager les joueurs par votre présence. Quels sont



VOS jeux favoris' Faites en sorte qîue votre mari

s' 1 inéesse. TrOtVe(z quelque end(roit idéal on

VOUjs p)ourrez collationnher ou dîner et ne mlan-

quez pas l'occasion d' aller déeguster un 1)(t'il

.soupe'P Jmn. Vous ne tarderez g>uère at décou-

vrir tel restauranit, tel café, telle tab)le d1 hôte oit

les prix n'ont rien dýexor1italît. Il n'y a pas de

meilleur tonique p)our une muaîtresse (le maiilsonI

que dle prendre,'C occasionlnellemienit, un repas

d[ont d'autres ont ordonne le ien n. et qu1e dJ'au-

tres ont préparé.

Où aller

Alors donc (lue vous avez fait honneur aux

mets qu'on vous a servis, allez vous amnuser lii

peu. Vous trouverez encore de bons cînemiasý.

Si toutefois vous craignez pour la moralité (le

tel ou tel spectacle, vous n'avez quaà écrire

confidentiellement au Bureau des Censeurs des

théâtres de vues animées, dans la capitale die

votre province, et à vouts renseignier aup)rès de

ce Bureau. Soyez assurée qu'on accueillera.

votre lettre avec p)laisir. Vous pouvez encore

écrire au Service des vues animées, ministère

du Commerce, Ottawa, et demander à ceux qui

dirigent ce Service à quel théâtre les p)ellicules

fournies par le gouvernement fédéral sont pré-

sentement à l'affiche dans l'endroit (lue vous~



habitez. Les vues éditées par ce Service admi-
nistratif, sont celles que vous préférerez à toutes
autres. Rien ne les surpasse en beauté. Vous
n'avez même pas besoin d'affranchir votre
lettre, quand vous écrivez au Directeur de ce
Service. Mettez seulement: En franchise, au
lieu du timbre-poste, et tout sera parfait. C'est
à vrai dire l'une des attributions de Sa Majesté
que de fournir aux Canadiens de quoi se récréer.

Votre premier devoir

Dès que l'enfant paraît à votre foyer, votre
premier devoir est de vous occuper de ce cher
petit être. Rien de plus extraordinaire que la
rapidité avec laquelle un bébé commence à
prendre conscience des phénomènes de la nature.
Et la première merveille qui frappe les sens d'un
tout jeune enfant, c'est effectivement ce que
Dieu créa en premier lieu, lorsqu'il dit: "Que
la lumière soit, et la lumière fut".

Dès sa naissance, pour ainsi dire, votre bébé
peut tenir fermement votre doigt dans sa petite
main. A peine est-il âgé de quelques semaines,
que le papa et la maman peuvent jouer sans
violence avec leur enfant. Mais le point capital,
c'est, au début, de laisser votre bébé s'amuser
tranquillement tout seul. Un peu plus tard,
donnez-lui, si vous le voulez, un jouet fort



simple. Lorsqu'il se sera amusé un certain

temps avec ce premier hochet, donnez-lui en un

autre; mais ne le surchargez pas de jouets.

Serrez ceux-ci pour plus tard. N'oubliez jamais,

cependant, de vous arranger de façon que votre

enfant puisse jouer, et montrez-lui comment se

récréer. Pour l'enfance le jeu est un droit sacré.

L'esprit et le corps, les facultés physiques et

mentales, le caractère se développent sous l'ac-

tion bienfaisante d'une saine récréation. Repos,

récréation et joie: voilà ce que nous procure une

bonne journée de travail.

Quelques conseils

Pas de désarroi ni de confusion.

Nettoyez au fur et à mesure que vous travail-

lez.

Choisissez un matin pour la cuisson du pain

et des pâtisseries.

Méfiez-vous des achats par versements par-

tiels ou échelonnés.

Des couteaux en acier à l'épreuve des taches

épargnent bien du frottage.

Les carnets ou calepins perpétuels sont fort

utiles.
Avez-vous un système de fiches pour vos

recettes?



Dans le domaine de "votre besogne", aug-

mentez chaque Jour la somme de vos connais-

sances.
Pour accomplir la tache d'aujourdhui, n'anti-

cipez pas sur les forces de demain.
N'affectez pas les revenus <lu mois prochain

aux dépenses du présent mois.

Trois minutes suffisent pour desservir la table.
Pour laver votre porcelaine fine, avez-vous

jamais fait usage d'un plat en fibre vulcanisée?

Dans une maison bien tenue, tout semble

marcher à souhait. Tout y est réglé conue une
horloge.

Un peu de·mastic, de la peinture et du badi-

geon épargnent une somme considérable de tra-

vail et constituent do précieux agents de pro-

preté.
Sur le plancher vous ne (levez mettre rien

autre chose que des meubles.
N'encombrez pas vos pièces ni vos chambres

avec des meubles. Laissez aux gens la place de

se remuer.

Une nappe n'est pas toujours nécessaire.

N'oubliez pas de vous servir de chemins de table

(runners) et de napperons (doilies).

Rien n'influe davantage sur l'ensemble des

travaux domestiques, que la façon dont un inté-
rieur est monté et mis en ordre.



Réfléchissez avant de commencer à faire

quelque chose. Pourrez-VOUS continuer votre

travail et le terlner.

Autres conseils

Avant de louer ou d'acheter une maison,

demiandez-vous: pourrai-je la nettoyer facile-

illent?
Avant d'acheter une théière ou Une lèche-

frite, posez-vous la question: le nettoyage en

sera-t-il aisé?
Ne soyez pas votre propre esclave. Sous le

drapeau britannique l'esclavage n'est pas per-

mis.
Ne prenez pas plaisir à compter combien

(le couteaux et de fourchettes, dle cuillères, de

tasses et de soucoupes, d'assiettes vous pouvez

utiliser à la fois; mais, par contre, calculez comn-

bien peu vous en devez employer sans toutefois

nuire en rien à votre confort.

Vos meubles sont-ils bien disposés dans telle

ou telle pièce? Essayez de placer le sofa de

l'autre côté du foyer.
Devez-vous faire l'achat d'un ustensile, d'un

article ou d'un objet dont vous devrez vous ser-

vir à tout instant? Achetez-le de bonne qualité.

Ne laissez jamais s'encrasser le lavabo ou le

bain. Que chacun les nettoie après s'en être

servi.



Inscrivez chaque jour vos dépenses dans votre

livre de comptes. Il n'y a pas d'autre moyen
d'épargner.

Assurez-vous que ceux qui vous prêtent main-

forte, sachent se servir de leur intelligence tout

autant que de leurs mains.
Etes-vous bien certaine que la cuisine d'été

est une bonne chose pour vous? Combien de pas
à faire et d'escaliers à monter, à cause de cette
cuisine?

On calcule que le coût d'entretien d'une mai.-
son oseille entre le quart et la moitié des débour-
sés encourus pour le loyer.

S'il existait quelque besogne domestique qui
répugnât à tout le inonde, trouvez un moyen de
transformer cette tâche ou abolissez-la.

Autres conseils

Vous ne perdez pas votre temps lorsque vous
faites du pain, que vous confectionnez une
bonne tarte aux pommes, ou encore lorsque vous
préparez du gruau. Ne souffrez pas qu'on vous
accuse d'inertie ou d'improductivité.

Pouvez-vous dire, à la seconde, où se trouvent
le savon, une plume, de l'encre et du papier à
lettres, la ficelle d'engerbage, le vinaigre, les
ciseaux, et tout ce qu'il y .a dans la maison?



N'essayez pas de tout faire vous-même. La

ménagère avisée ne touchera pas à ce qu'elle

peut faire faire par les autres.

Quand vous avez chargé votre grande fille

d'un travail, et lorsqu'elle sait comment s'y

prendre pour l'accomplir, ne vous immiscez pas

dans sa besogne-si toutefois vous pouvez vous

dispenser d'intervenir. Laissez plutôt votre

enfant à sa propre initiative.

Apprenez à chaque membre de la famille à ne

pas être cause que telle ou telle besogne inutile

retombe sur le voisin de droite ou de gauche.

Une fois la leçon bien donnée, elle demeure en

mémoire pour le reste de la vie. Chacun doit

en effet serrer en lieu convenable les objets qui

lui appartiennent.
Les mères les plus généreuses s'exposent à

faire des égoïstes de leurs propres enfants. En-

seignez à ceux-ci à s'acquitter de tous leurs

devoirs envers vous. Gardez-vous bien de vous

charger de ce qu'ils sont en lieu d'accomplir
facilement eux-mêmes.

Désirez-vous que votre coutellerie neuve

conserve toujours son aspect primitif? Prenez

un morceau de coutil, doublez-le de coton ouaté,

satiné ou peluché. Avec votre coutil, fabriquez

un sac que vous munirez de pochettes-ou comn-

partiments séparés-pour chaque couteau et



chaque fourchette. N'oubliez pas, encore une

fois, dle mettre chaque couteau dans sa propre
pochette ou gaine.

Vos coopérateurs

N'oubliez pas qu'il existe un inuistère de la

Saunté, un ministère de l'Agriculture, un minis-

tère de l'Immigrat ion, un ministère du Com-

imerce et nombre d'autres orgasnies adminis-

tratifs fédéraux et provinciaux plus ou moins

importants. Rappelez-vous également que le

bureau de poste est à votre portée, de même que

le Service des colis postaux. Sachez faire usage

de la bibliothèque publique et souvenez-vous, en

temps opportun, de l'existence (les bibliothèques

que les grandes compagnies de transport mettent
à la disposition des voyageurs. Ne perdez pas

de vue les commandes par correspondance. Ren-
(lez-vous aux expositions d'automne et d'hiver.

Visitez l'école et l'université. Ne craignez pas

d'utiliser le télégraphe, le téléphone, le Service

rural des postes, la radiotélégraphie, les aéropla-

nes. Pensez que vous avez. sous la main une

beurrerie ou une fromagerie (et qu'il existe des

'fabriques de ce genre qui possèdent des buande-

ries coopératives). N'oubliez pas les associations

féminines, les Cercles de fermières, les écoles

ménagères, les collèges d'agriculture et, enfin,



ayez toujours l)'51tC esprit lesinoiba

bics ressources oit doivenît largemienit puiser tous
ceuIx et toutes celles (lui ont le b)onheur dllhabiter'

la p)atrie' canifdieiiii. Tous et chacun, nous

voulons aider les mèeres canadien]nes dans leurs
travaux dlomestiquels et nious voulons; CoopéCrerà

l'ét ablissemnent (le nouveaux foyers canadiens.
N'oublions j amais que le Canada est la patrie

Coiiinnln c1.

O)TTAwA: lieiprinié par F. A. ACLAND, imprimeur de Sa Très Excellente
Majesté la Roi, 1925
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